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à Saint-Adoiphié noûs y étions, la petite |” 
machine Delco était installée s; un orage violent s’abattit pendant 
la séañce; mais, la Delco me-bronch# pas. ‘Elle « donné IA uñé bètle 
démonstration dé ss commodité et de son efficacité, 


Après cinquante ans 


C'est en juillet rs que le Manitoba célébra le cinquantenaire 
de boit entrée dans:1a” 

Le département de l'nétfgction publique fanitôbäine # voulu com 
rfémofèr ce fait étfaisant iiphimer, aux frais du public, une plaquette 
qui a pour titré: Einpire Day: be titre ne sied guère à la chose croyons- 
nous, mais il moñtré clairernent la pensée dominante de ceux qui font 
servir l'école à teurs fins politiques plus qu'à l'instruction des enfants 
qu'ils encombrent À une À phiseuiees fort peu désirable et peu désirée par 


ün grand nombre. 
La -première- page de ta siouetie porte ces mots: ? 
# “Pendant fés cinquante dernières années la population de Manitoba 


ct passét de douée mille à six cent mille et la provincé s'est taillé une 
place enviable dans l'agriculture, l'ifdustrie et le développement social.” 
Fe plus de celé, elle est devenue ‘‘la terre classique du chiffon de pa- 
, On téir 1m chose; il importe qu'elle soit dite. 
one affirmation n'est pds faite par désir de nous montrer-dés- 
agréable en faisant résonmer une note discordante dans le eoncert de 
> louanges du; cinquantenaite; mais par souci de la vérité historique qu: 
tré ses droits partout et toujours. Qui sait si le hideux spectacle des 
injustices commises ‘ne “donnera pas un désir dé réparation à ceux 
aux yeux dé éêux qui: né-sont pas trop préjugés, le bien fondé de no: 
qui péuvèñt ét doivent réparer? 11 servira, dans tous les cas, à établir, 
réclamatiofis. 

Le Manitoba b'ést taillé une place eñViable dans l'agriculture, tn. 
dustrié êt 18 développement social, c'est vrai. 

Mais; té Progrès réligieux: intellectuel et moral’ est:it si peu'de chose 
qu'ôn puisse le ‘Passer sous :silence à pareil jour? Nous 2 le croyons 
pas. (C'est th Petit examen de conscience national que nôüs voulons 
faire; c'est peutêtre plus utile que de lancer des fusées et d'émboucher 
la trompette, eér, il y a bien .quelques ombres au tableau. 

C'est la justice qui élève les nations. Il est bon dé voif.;usqu'à quel 
point le Manitoba 8h a observé les lois. De plus, personne n'est fort 
tontre Diet! Notre’ province lui a-t-elle rendu le culte que réclame 
Sa souveraine. majesté ?_. 

nVanter 16 «progès. matériel n'est pas’ blâämable, les gouvernéments 
ayaot mission de le procurer à leurs administrés; miais si à côté du 
progrès matériel, il y a recul dans l'ordre ivitellèctel et moral, la résul- 
tante d'est pe HE pas plus qu'elle n'est rassurante pour un 
pays. 

res Fu gate au Manitoba. 

Le moñlret à nôs anis et le rappeler à nos ennerhis, est l’ôbjet 
æ ce + travail. 
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7 j Le minorité! s'adrèms à Oitus pour ébtenir de le sôb- icience,. Î1 rend l'ennemi. respectiieux desa victime, . moins: elpréssé 7 
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C'est l'aboutissant boit Al sde: 
questions essentielles. _Sommesinous en f -d' 
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F1 la défaite! diront les’ paéifistés quand. mème. — t-être. . Mais le | ‘4 
>ombat a di moins ce mérite d'affirmer la justice et de libérer nûs con- |“Histé 
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*@'est-le- troisième chiffon que le _Bouvernemènt manitobain devait aôtres de la province mère. : Ce n'est pas trop tôt si ous voulus Sardér | 


Srebs au: pahier. bé qui nous reste dans le-domaine fédéral. : 1; N'ällons pas trop. nous |. De 
L'arrêté réparateur demandait au gouvernement manücbain d'amender üer à l'Acte de l'Amérique: Britannique du Nord'pour Ja proteëtion' de RS rs 
a 161 de 1890, de tanière à rémettre leurs droits aux ae notam- l'hus droits à Ottawa. : 2. Les iinorités dé-l'Ouest avaient des garanties “Hé famitiés 


[re ; légales dé prémiër ordre. 3: En: pratique, l'Actë à déjà regu d'asséz RE Ra ri di De 
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“{a) ‘Le droit de evttiruirs, entretenir, ‘garnie de mobilier, gérer, l'iombreuses blessures, pour que sa dânté générale nous inspiré dés 

pra èt soutenir dés évolés cätholiqüés rotfdinés de la manière. pré: craintes. Une surveillance étroite et le souci des détails däns tous Tes 

vue aüx actes que les deux statuts susmentionnés. de. 1800 ont abrogés; } domaines pourront seuls {ui garder son ctfieneité actuelle 

__ #(5) Le drrit à une quote-part dé toute sübvéntion faite sur les fonds dommages qu'il a déjà subis. 

oublicé pot” tés besoins dé l'instruction publique; Tu 1, 
“(€ Le drôit poWf 16$ catholiques romains ‘dut stibiéren: à sou- 
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Mais, he pérdons pas de vue le Manttoba, puisque c'ést son clés 
quanténaire. qui ‘fôus occupe. Jusqu'ici nous n'avons parlé que des 


nents ou contributions destinés au maintien d'autres écoles. atticlé ne sérait pas complet-$i nous ne disiohs un, mot: du droit peste 


À cela le-gouvernerheñt manitobain répondit en-juin 1805 : lier de la population de langué:française l'usage de sa langue. 

Ces privilèges que l’arrêté du Conseil nous ordonrie de rendre à nos A point de-Vue de ce Qu'ün appelle la loi au Manitobs, et ‘qui 
>nciteyens catholiques romains sont substañtiellement les mêmes pri:| n'est en réalité que l'impositiün de ia force. brutale, le frañiçais a subi 
vilèges que ceux dont ils jouissaient avant 1890... Obéir aux termes de|je sort des écoles catholiques. . 
l'arrêté, sérait rétablir les écoles séparées catholiques romaines. -Nous|.  :L'Acte. de Manitoba sanctionné par le gouvernemgnt ‘fédérai én 1870 
sommes donc forcés de dire respectueuserneit à Votre Excellence en| + par le parlement impérial en 1871, garantis les, droits du. français. 
Conseil, que nous ne pouvons accepter la responsabilité de donner effet}je français à les mêines droits au Manitoba _ l'anglais ans la pro- 
eux térmes dé l'ürrêté répärâteur." x vince de Québec. À 


En d'autres termes, c’est le voleur qui dit respectüeusement qu ‘ne! Dépuis 1890 on refuse de reconnaître ce PRE 
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Nous saurons at- 


pent pas accepter Ia responsabilité de rendre cë qu'il à volé. vendre l'heure de la répardtion et de la justice, mais nous sommes d'avis 
Svus-des dehors de politesse, c'était tenir des propos de réduités que la paix ji Canada, sa. prospérité peut-être, auron piment à souf- 
contre d'autorité légitime. ‘ D frir avant 


Ottawa, mis au défi, au lieu de saisir le voleur au collet, entra en | disparaïèse 
Sourpérlérs avec lui et lui énvoya ce qui devait devenir le quatrième | 
hiffon. 


Patois’”: 
| 
Sur l'unë comme sur ir d'autre goesrion, qu'on n'aille pas canclure 16 à 


cè-que nous veriens d’ etre, que nous sommes partisans de la 
En juillet 1895, il dit au gouvernèment RE ETES du “tout ou rien”. 


‘L'ordre réparateur joint à‘la réponse du gouVernément.imanitobain.) -—Quand l'édifice est debout, nobs sommes partisan convainou de È 
1 revêtu leparlemient fédéral d'un droit de compétence absolu. dans | ductrinie qu'it faut livrer bataille plutôt que d'en laisser rüiner les ivre 
‘espèce. Mais, il ne s'en suit aucuhiemént que le gouvèrnement fédéral éssenticlles; en face de ‘ruines’ nous svohs qu'il faut s'efforcer de les 
ait 16 devoir d’insister que la législation provinciale,-pour être mutusl- relever graduellement. Nous avons écrit ailleurs et nous n'avons pas 
‘emerit‘sétisféisante, doive se calquer sur la teneur de l'érdre, On es- changé de disposition : jee 
ère cependant que les autorités lotales sauront s'arfêter àfun moyen ‘Nous me repousserons pas les réparations péiliolies qui nous seront 
erme afin que l'intervention fédérfle ne soit pas=nécessaire dl: - » ; offertes, mais convaincu qu'uñe question n'est définitivemént réglée que 

En langage ordinaire, cela voulait dire: 1. minorité catholique à | quand justice: pléine et entière aété rendue, nous réélamerons pér-|., 
droit à une réparation complète, telle est la-sentence de la Plus hanté | sévéramment cette justice, ên faisant appel:à ious 16s esprits droits à 
cour de jüstice” le Conseil” Privé d'Angleterre. -Nous-savons--que vous | toutes-les ‘âmes soticieuses d'équité et de Liberté. Libres de toutes atta- 
n'avez guère de considération pour ce tribunal que dans le mesure .qù | ches politiques, nous placerons ces revendications bien au-dessus des 
il favorise vos vues étroites; soyohs bons Barçons, nous.ne vous dC-! intérêts et des préoccupations de partis et nous ‘invitons . dès rhdinte- 
nandons pes de tout rendre, mais, offrez au moins quelque chose d’ac- | marit tous les arnis du droit, à quelqué parti: qu'ils appartiennent, à se 
ceptable. / ù raillièr sur cé terrain commu, êt à nous prêter un dévoué concours.” 

A cette deriiañde, pourtant modérée, le ea éaaes manitobain Au môfs dé novétbré derier, nous avoris dit pübliquement, aû Cours 
répondit, le 21 décembre 1895: d'une conférente que “les écoles neutres sont, au point dé vue religieux, 

“Pour ces considé , je érois devoir inde ici l'avis, en ce qui] üine abomination; aû point dé. vue pédagogique, une faillite”, el nous | 
oneerne: le gouvernement de Manitoba, que Îa proposition d'établir, ! croyons l'avoir assez solidement établi, en laissant Feu note n'ont | “L Monde”: Couts € 
zous quelqué façon que ce soit, un|système d'écoles séparées, soit pasi- pas notre, foi. Bition Le 
MVEMGNE FéJetéé, ét QUE l'O Maintien le principe d'un système uni- | : Ej ce citquäitenaire de/trentrée du Manitoba dans in Codfédéfation Een putain 2 4 » 
‘orme d'écèles publiques et nbu-confessionnelles.” il est de notre devoir dé rappéler à. tous ceux qui croient encore à 1# | - ten ur ant 10 À 

C'est M. Sifton qui parle au nom du gouvernement manitobain; on | divinité dé NotréSeigueur Jésus-Christ, et Particulièrement à nos gouver. | "Ni ne: # 4 Pod 4,10 
Fa 1 
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'e reconnait à sa marque dé fabrique. Le gouvernement déclarait avoir | fants et à ceux.qui lés soûtlennent dâns leur politiqué antichrétienne et 
bien l'intention de rester en possession de ses déprédations, et le qua- | par le fait antisociale, qu'ils font fatèse soute: PA veut 

1 H'est toujours un peusdélicat; de se citer. J'en demande pardon 
aux lècteurs de l'Action française, et je prends la liberté de redire ici ce 
eh ro PARTS ee dr {ip de 


trièsié ‘chiffon prenait le Chémin du panier. 
Poar- ne: pas'être un objet de mépris à la face du pays, le gotiverne- 
ment d'Onawe devait. aller de l'avant: il me GS pe 
*{pératrice (RaMibdial BU). 
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se s acceptez de me donner 
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Pour 


toi? 
—QOui.. Melle de Valromée... 
Vous vous souvenez? 
--Cette jeune fille si jolie, 


que nôüs avons rencontrée? . 
—<C'est cela. . 


ble? Mais elle est saris 
ne, je crois? « | 

Ogier retint une exclamelion 
d’impatience. Voila qui était 
trop fort! Il riposta : | 

—Eh bien, tant micux! J'en 
ai assez pour deux et même 

r avoir une douzaine d’en- 
ants. 

—Douze!.. Enfin, tu plaisan- 
tes! Oui, je viendrai demain. 
si tu tiens à ce mariage ? 

—Je le crois, que j'y tiens!.. 
Bonsoir, grand’mère! Ah! s’il 
vous plait, apportez-moi donc 
pie fleurs des serres de 

arjac… des fleurs blanches, 
naturellement, 


, vers deux heu- 
4 2H au pavillon. Il 
introduit da e salon 


vieille dame dit àävec ‘a 
té froide, tempérée. d'é- 


n: 
_: fl parait, capitaine, que 
vous ne considérez pas qu'une 
nouvelle a été ajoutée 


vous à votre nom, et qu’u- puisque c'est 


né femme puisse être fière en- | pour offrir à ma fiancée. 

: fre toutes de le porter? } _ —-Entendu!.. Mais tu m’éton- 
+ 7% mie! Je né puis ou- | nes... re 

. bi } je suis désormais! Ici, la communication fut 
un: coupée. Ogier, peu désiréux de 


d'un mouvement plein | continuer la conversation, ren- 
d'élan, s’'avança, eux tra ehez lui. en songeant avec 
brillants, la main tendue. lirritation: 

Ma tânte dit bien, mon-| “Ici semble qu'on n'en ait 
ur! Je serai trop heureuse | jamais assez, de cet argent! Si 
trop fière d'être unie à cet|on n’épouse pas une fortune à 

glorieux! peu près égale à la sienne, les 
= QOgier-saisit lu petite main et | gens vous regardent comme un 
Y appuya longuement ses lè-| phénomène... Ah! bien, par ex- 


“à Ge ane Ye emple, si ma grand’mère me 
1. Elys 
UC 


croyait dans ces idées-là, elle 
! est trompée du tout au tout!” 

Ag premier momènt. Pen- + 

t:un instant, les deux jeu- 


nés gens se regardèrent a- 
vêc une argente joie. Et Mme 
‘ Antoinette sentait l'emotion 
la serrer à la rge, quoi- 
qu'elle essayàät de se raidir 
Pour conserver une contenan- 
ce impassible. 
Ogiér, sans quitter la main 
emblante qui s’abandonnait 
ns Ja sienne, dit en sou- 
riant: 
, —Vous uvez donc un peu 
plus confiance en moi, main. | 
madame,, puisque 


Le lendemain, dimanche, les 
habitants du pavillon, en sor- 
tant de la messe, s'entretinrent 
un moment avec M. de Chance- 
nay et le lieutenant Blavet.Elys 
et Ogier échangèrent quelques 
mots à mi-voix, avec un chaud 
regard d'amour. Juste à ce mo- 
ment, deux: infirmières pas- 
saient, que, tout occupés d'eux- 
mêmes, ils ne virent pas. L'une 
d’elles les enveloppa d’un rapi- 
de coup d'oeil, et surprii ce re- 
gard. Un tressaillement courut 
sur son fin visage, une lueur 
passa dans ses yeux gris. Sa 


vôtre précieux trésor? compagne fit observer: 

“— Oui, je veux espérer. | Comme il est bien, ce capi- 
je crois que vous serez digne |taine de Chancenay!... Et la jeu- 
“d'elle à Tavenir. ne fille avec laquelle il cause 


Je vous le promets, sur |est ravissante! . 

mon honneur de gentilhomme | Sari dit brièvement: En effet 
gt de soldat. Un abime s'est Puis, après un court silence, 
creusé entre le Chancenay |elle demanda: | 
que j'étais alors et celui que je} - Savez-vous qui elle 


est? 


suis devenu. Certes dès ce] -Probablement une des pa- 
moment-là, j'était fort dis-|rentes qu'héberge Mme de Bail- 
lans.. Je ne suis pas très au 


posé à rendre ma chère vds 
aussi heureuse que possible. 
Mais je reconaais que mon, l bin p 
existence de mandain et d'oi-|ler d’une jeune fille très jolie. 

pouvait raisonnablement Mlle Doucza rentra à l'hôpi- 
vous inspirer quelque défian-|tal dans un état d'irritation 
c&: I n'en est plus ainsi aujour-| qu'elle avait peiné à ne pas 
d'hui, car j'ai compris ce que | manifester au dehors. En pas- 
devait être la vie, après avoir | sant, elle informa la directri- 
vu la mort faucher autour!ice qu'ayant la migraine, elle 
de moi et imenacer à tout ins-|priait qu'on ne comptàt pas sur 
tant de m'enlever de  ce|elle ce matin pour les soins à 
monde. , donner... Mme Bignard répon- 
“En rentrant à la villa Blan- | dit: “Bien, bien, ma chère ” 
che, après dvoir passé une heu-| sans s'étonner 


Sari Doucza était cotée com- 
ee une infirmière fantaisiste, 
On t sans crainte dire d'un 


peu qui choisissuit la besogne se- 
enfant quand il est pâle, maladif. 


lon ses goùts on son caprice, 

nerveux, inquiet, qu'il souffre des |sans le moindre souci de ren- 
vers. Cest parasites vivent dans! dre réellement service. I lui 
l'éstomac et les intestins, nuisant} suffisait de se faire faire la 
beäucoup à la digestion et ne per-| cour et de poser dans le cos- 
méttant pas à l'enfant de tirer pro-| tume d’infirmière qu'elle sa- 
fitde son alimentation. Les Poudres | vait lui ètre fort seyant.. Mais 
(Miller contre les vers en tuant | comme l'avait dit naguère Mme 
(es vers remédient à cela et servent | Sulbert à Gabrielle Jarmans 
| à l'organisme la santé dont | et à Elys, d’occultes influences 
y ed jla protégeaient, de telle sorte 


| courant... Muis il me semble a- 
voir entendu Melle Robin par- 


à È ’ 
‘BANQUE D'HOCHELAGA 
DTORISR .,.,..-.. soso =... .#10,000,000 
RESERVE........... . .."...  1,800,000 
gpasas de sepoonssesesere see 71,500,000 
— 453$ RUE MAIN, WINNIPEG, Man, 
est réservé à toute notre clientèle, et 
a itunes toutes informations e0m- 


-Vraiment!… Est-ce à rer 
u- 


,|ne me 
aucunemerrt. | P 


HF : “ 
se + 


Hu 


racine du mai 

est 
qui souffrent d'insomnies ‘et .d' 
hensions nerveuses. C'est un 


cas de fatigue, d’épuisement nerveux, 
de fièvre du printemps, de débilité. 
Laissez Ferrozone vous refaire, 
vous redonner la santé. 
rapidement si vous lui en donnez la 


Souvenez-vous du nom: Ferrozone. 
RE 

A : ue 
de Mme Bignard n'osait lui 

aire poliment comprendre 
l’inutilité de sa présence ici. 

Dans sa chambre, la jeune 
personne s’assit un moment, 
les sourcils froncés, les lèvres 
serrées. Elle pensait : “Qu'’est- 
ce que cette jeune fille ?.. 
une fiancée, peut-être ?.. Ils se 
regardaient fort amoureuse- 
ment... Ah! je comprends pour- 
ae il ne veut pas s'occuper 

e moi!” 

Et Sari crispait les poings, 
tandis qu’une lueur mauvaise 
passait dans son regard. 

Pour calmer ses nerfs surex- 
cités par cet incident, elle quit- 
ta.l’hopital et s'en alla errer 
dans la campagne, qu'on trou- 
vait aussitôt après avoir dépas- 
sé la principale rue d’Ursau. 
Chemin faisant, elle 
lettre de sa mère arrivée ce ma- 


tin même. Mme Doucza disait : |: 


“Viens donc me retrouver à 
Biarritz, mon coeur. J'aimerais 
beaucoup mieux te savoir près 
de moi en ce momént, tu sais 
pour quelles raisons. Il peut 
m'être difficile, ou même im- 
possible de te téléphoner o 
télégraphier, en cas d’alerte.! 
Ceci ne veut pas dire que j'aie 
aucune crainte, car au contrai- 
re tout marche à merveille — 


presque trop bien, dirais-je, sil 


J'étais superstitieuse. Je viens 
de réussir une affaire qui m'a 
valu des félicitations venant 
de très haut, transmises par no- 
tre ami B.. toujours installé à 
Saint-Sébastien. Je continue de 
l'aller voir tous les quinze jours 
environ, pour prendre les ins- 
tructions nécessaires à nos af- 
faires, qui vont “très bien” je 
le répète. 

“ C’est donc par excès de pru- 
dence que je souhaiterais, t’a- 
voir pres de moi. Mais je ne 
compte plus guère que tu ré- 
ss pe à ce désir, maintenant 
que M. de Chanceney se trouve 
là-bas. Je connais trop bien ma 
tenace petite Sari pour ne pas 
me douter qu'elle fera tout son 
possible afin d’attirer l’atten- 
tion de ce beau capitaine et de 
s’en faire aimer. Ceci, d’ailleurs 
déplairait pas, car il 
ourrait nous être utile. Mais 
Je crains que tu n’aies beaucoup 
de peine à parvenir au but, sur- 
tout si, comme tu le dis, M. de 
Chancenay s'est converti.” 

Sari, quand elle eut terminé 
cette lecture, déchira les feuil- 
lets en très menus morçeaux 
qu'elle éparpiila sur l'herbe, au- 
tour d'elle, tout en continuant 
de marcher. / 

Puis, levant les épaules, elle 
mürmura d’un ton rageur: 

—Je le sais bien, que ce sera 
difficile! Et maintenant sur- 
tout, avec ce que je soupçonne! 

Elle suivait un étroit sentier, 
au bord d’un talus gazonné dé- 
valant par une pente douce vers 


RE 


Arme toujours prête contre la 
douleur —Rien ne vaut l'Huile 
Eclectrique du docteur Thomas pout 
les frictions. Elle pénètre dans les 
tissus et la douleur disparaît devant 
elle. Il n'est aucun autre liniment 


e mieux, caf mot, je he > sou- 


Ferrozsone est très efficace dans les Jeu hogime 


li le fera 


la bofte ou six boîtes pour $2.50. 


lut une | Bu 


Nous yachetons et vendons trail: : 
tes, or, argent et billets de Lan- 


qui atteindra le siège du mal plus 
rapidement que ne le fait celle huile, 
AIC'est pourquoi elle est au premier 


| blic et où lui 
na r-Bu 0 


des meilleurs lini off 
rang des meilleurs «pe we. | 


es | conclut-elle. 


vous m'avez COnnu, ce sera 


viens plus de vous. 
- Et, tourpant es. talons, le 
Mais Sari se leva brusque- 
ment, et le rejoignit en courant. 
—Ogier, ne me dites pas de 
ces méchancetés! Laissez-moi 
parler, au moins! 
- Il se détourna, en la couvrant 
d'un regard häutain. 
—Vous ne comprenez donc 
.pas, mademoiselle, ce qu’une 
telle insistance 4 de ridicule et 
mihant, de votre part? Je 
regrette d'être obligé de. vous 
faire entendre. 4 
Et, de nouveau, il s'éloigna. 
Cette fois, Sari demeura im- 
mobile. Son.visage se contrac- 
fait sous l’afflux de la colère. 
Car elle avait vu trep d’indif- 
rérence méprisante dans le re- 
ard d’Ogier pour conserver 
e moindre espoir qu’il pût un 
jour s'intéresser encore à elle. 
Mais une irritation haineuse 
gonflait son coeur. Elle tendit 
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Albert Dubuc Henri Lacerte 
Magistrat à “Avocat de Mani- 
St-Ronifage. : #,-. Cobn et Québec. 


DUBUC & LACERTE | 
AVOCATS ET NOTAIRES 

reau: 405-406, ED. GREAT WEST 

PERMANENT-—356, RUE MAIN 


Pourquoi traverser le 
re euvrage peut être 
ien à Saint-Bonñiface. 
ges et bijoux réparés avec soin. n 
tion toute spéciale accordée aux com- 
mandes de ia campagne. 


A. MRAMM 


538, RUE TACHE, SAINT-BONIFACE 


Herbert-M. SCHWIETZER 
L.D.8., D.D.S. 
DENTISTE 
Téléphone 6863 
709, EDIFICE MeCALLUM HILL. 
REGINA SASKATCHEWAN 


| strà quand vo- 
ait tout aussi 


DE P.-H. MeNULTY 


SPECIALISTE 
Chirurgie et maladies des femmes 
cures de bureau: 3 à 6 p.m. \ 
BUREAU: 507, EDIFICE McARTHUR 
Téléphone Main 3655 
RESIDENCE: 97, ACADEMY ROAD 
Téléphone Fort Rouge 3909 


BOURBONNIERE & FILS 
SAINTE-ROSE DU LAC, MAN. 
Nous avons des cercueils venant œ | 
la manufacture et nous en faisons sur | 
commande, Tous les prix. | 


Noé Rodrigue 
Viandes et épiceries de choix 


Boeuf. veau, porc, lard salé, 
iégum»s, oeufs 


COIN CHEMIN SAINTE-MARIE 
ET CINQUIEME AVENUE 
Téléphone Main 1494 


SAINT-VITAL 


Bes. 4. Bernier @. P. Binchwend, CR 
Nefi Beruier Alex. Beraies 


BERNIER, BLACEWOOD 


Aie, ap 
de cnpitnez 
em 
Sareas: CRD UE ne 


ii Dubue, M.A, £Louis-P. Rey, B.A. 
nes A Belge) BA. 
DUBUC & ROY 


AVOCATS ET NOTAIRES 


201-205 ED. SOMERSET, WINNIPEG 


J.-T. BEAUBIEN 


Avocat et Notaire 
608, Ed. Great West Permanent Bldg 
556, RUE MAIN 


Argent à prêter ouf tèrmes à 
taux réduits 


‘toi, mon cher enfant, 


Mme de Prexeuil, avec son 
d air, lui parut une vieille 
sime très décorative. Etant 


affable 
pour que la petite réunion au 
pavillon eût bientôt un carac- 
tère de cordialité. Quand aux 
fiancées, retirés au bout de 
quelques instant un peu à l’é- 
cart, ils causaient à mi-voix, 
rappelant comment ila s’é 
taient connus, comment ils 
s'étaient aimés, presque dès le 
premier regard. 

—Oui, quand je vous ai vue, 


Prés du cercueil de ma cousine 


de Valheuil, et que nos r ds 
se sont croisés un instant) je 
n'ai plus eu qu'un désir:/ce- 
lui de vous revoir, Elys. 

Et moi, j'ai pensé à vous 
souvent, dès ce moment-là. 

Longuement, Ogier lui baïi- 
sa la main. Puis il considéra 
un moment le charmant visa- 

un peu.amaigri, et demanda 
’un ton de tendre intérêt: 


ALEXANDRE GELINAS 


Avocat _ Notaire 
LE PAS MANITOBA 


ET QU OO 


Dr N.-A. LAURENDEAU 
DES HOPITAUX DE NEW-YORE 
Spécialité: Chirurgie et maladies de 
la femme 

Ne “EURE DE CONSULTATIONS 

Visite à l'hôpital St-Boniface tous les mas 

Bureau et résidence: 83 rue R 
Tél. Main 1392. Saint-Boniface 


DOCTEUR F. LACHANCOL 


Des Hopitaux €+ Parts 
ANCIEN CHEF DES ;NTERNES 
L'HOTEL-DIEU, MONTREAL 


DR A.-H. RONDEAU 


SPECIALISTE 


Chirurgie et maladies de la femme 


302, EDIFICE BOYD, WINNIPEG 


Heures de consultations: 3 à 6 pan. 
Téléphones: Bureau: N 7205—Résid.: N 7019 


DOCTEUR J.-R. TASSE 


M.D., L.M.CC. 
Spécialiste en chirurgie et Ges femmes 
Voies urina 
Consultations: 2 à 5 p.m.; 7 à 8 p.m 
Bureau: Ch. 441-443 Edifice Somerset 
Avenue Portage, Winnipeg 
Téléphone 6674 | 


Rés.;: 109 rue Dumoulin, 8.Boniface 
Téléphone Main 6675 


Dr L.-D. COLLIN 


Des hôpitaux de Paris 


Heures de consultations: 
2 h. à 6 h. pm. Th à9h pm 
Téléphone Main 4840 


SPÆCIAEITE: CHIRURGIE 
79 AV. PROVENCHER, S.-BONIFACE 


DR. JONCAS 


DENTISTE 
De l'Université Northwesterza de Cl 
cage, sollicite ia citentäle eans- 
dienne-française. 
«11 DOLFICR SOMERSRT, WISNIFS 
TL Main 5785, 


DR LYON BERCOVITCH 


É D.0.8., L.D.8., AB. 
CHIRURGIEN-—DENTISTE 


IMMEUBLE ri BANK 
COIN SALTER ET SELKIRK 
Tétéphone John 1652 


Gradué de l'Université MeGill 
x de Montréal 
Le docteur Bercovitch parle français 
s  cepté le samedi: 9 à 6 p.w 


0 


| 702, Ed. Greaÿ West Permanent Loas 


| ‘En face de la Banque de Montréal) 


M Lo 
Heures de bureau: 9 à 820 pans ex lens Pemtever 
Leratt 


LH 
fe 


SE 
s 
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—OhT oui, le Pré-Béni! C'est 
une bien bonne idée! La mai- 
son de cette chèvre vieille ami 
où vous m'avez demandé d'é- 
tré votre femme. 

_QOù' je vous ai dit que je 
vous aimais 


Is eurent un long regard de 
chaude ART ES D A 
reprit après un moment de si 


lence : 


2 Ce sont mes pauvres tan- 
tes, qui vont se trouver seules. 
Tante Antoinette vieillit beau- 
coup depuis ses crises de rhu- 
matismes. 

—Nous arrangerons 
pour nous trouver souvent 

rès d'elles, je vous le promets. 

est probable que mr à 

j 2 trop iafir- 


ous 


nant, on me ju 
me pour m'utiliser comme of- 
ficier; je me trouverai donc li- 
bre, une fois ma convalescence 
finie et la réforme prononcée. 
Primitivement, je devais res- 
ter à le villa Blanche plusieurs 
mois encore; mais la guérison 
s'achève beaucoup plus vite 
qu'on ne le pensait. Donc, j’au- 
rai certainement un congé, à 
l’occasion de mon mariage, et 
ensuite je passerai devant la 
commision de réforme, qui sta- 
tuera sur mon sort. 

Après un court silence, il à- 
jouta, une flamme dans le re- 
gard. 

—J'aurais pourtant voulu 


238, EDIFICE CURRY, WINNIPEG 
Heures d+2 bureau: 
1% à S pm; le v>%r: 7% à 9 pm. 
Spécialité: maladies du système ner- 
veux, des poumons, du coeur, de 
l'estomac, des intestins, du foie’ 
et génitaux-urtrruire . 
Tél.: Bureau, M. 6382—Rés. M. 8407 


peace een e e 
DR. M F. BENNETT 


DENTISTE 


SUITE 3, EDIFICE LANDEN 
131 RUE MARION, NORWOOD 
CB DOCTEUR PARLE FRANCAIS 
Heures de bureau: 
%.30 à 12 a.m.—2 à 6.30 p.:m.—7.30 pm 


DOCTEUR JARJOUR 
L.Cn. 


D.D.Se. L.D.s. 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


($uccesseur du Dr Louis Bouche) 
Satinfnction assurée 

356, RUE MAIN : 

Ce 


C.-A. GAREAU 


457 DESMEURONS, ST-BOHIFAC. 
Tél. Main 7187 


Assurances, immeubles et prêts 
d'argent sur ferme. 
Lots de ville et de “trackage”, 
ns 
C. BUFFET 
.. Immeubles, Prêts, Assurances 
Gérance d'immieubles et recouvremem 
de joyers 
201 EOIFICE SOMERSET, WINNIPEG 
Téléphone Main 623 
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Cemmerce—Droit—#Finanee 
A.-L. 'MONNIN 
NOTAIRE 


715, EDIFICE McINTYRE 
416, RUE MAIN WINNIPEG, MAN 


Correspondants en France, Suisse 
et Espagne 


JA M Counset: 


EM 
61. Main 6776-8777 


COUNSELL & MACPHEE 


PR 


ASSURANCES tabacs, cigärettes, pâtisseries 
de genres et goûters 
EDIPICÉ MOGREEVY COIN TACHE ET PROVENCHMER 
258 Ave Portage Winnipeg, Man SAINT-BONIFACE, MAN. 
ss 
dans les pieds et les Jambes ! fnt — WA 
è .de l'arch 
j'anevertale. | Mon légers eupports J-A.-W. LANE 
gré faits sur pus vous a; test NOTAIRE 
2ors et s enlevés Ce Ag à Courtier, on, Jomeublen ra our 
+ courrioer Le 608, ED. GREAT WEST T 
: \PERMANENT 
PRE. ee een 356, RUE MAIN, WINNIPES 


age vous- 
manière, voilà tout, 


ne serai plus l'être inuti 
trefois, soyez-en sûre! Et j'ai 
vu de p 
dant, il y a un 
rempli 


r— belle-et-diffieile — 
près de ces mmes au cer- 
veau fruste, x idées faus- 


sées, mais dont l’âme contient 
encore de bonnes vertus fami- 


| haut : 


| 
| 


férez d'autres 


Oui mia chère ca je 


combien, cepet- 
e belle mission 
le-et- difficile 


liales et quelque reflet de la re- 


ligion. qu'on leur  enseigna, 
r certains, où, chez u- 
, un désir latent, instinc- 


tif, de quelque chose de CI 
haut, de plus consolant que le 
hasard, le destin, le néant et 
autres coquilles creuses de ce 
genre. 
Cette promesse ‘d'Ogier, au 
sujet de ses tantes, enleyait à 
Elys un gros souci, L'avant- 
veille, après que Mme Antoinet- 


te était venue lui dermander:“. 


Sera-tu disposée à épouser 
M. de Chancenay infirme?” et 
ue, stupéfaite et tremblante 
‘une jolie encore, incrédule, 
elle avait répondu spontané- 
ment :“Oh! oui, plus que ja- 
mais! ” une objection s'était 
présenté aussitôt à son esprit, 
et elle l'avait formulée tout 


A Suivre 


C.-E. CHAMPAGNE 


AVOCAT-ROTAIRE À 
SOMERSE r "MANITOBA 


Joseph Gauthier 


Manufacturier de 
MONUMENTS FUNERAIRES 
En marbre et en granit 


f Travaux de cimetière, lettrage. ete. 


470Vÿ RUE DESMEURONS 
SAINT-BONIFACE MANITOBA 


Tél. Main 9147 


 COUTU & CIE 


2 où vepiienes 
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BENOIT & FILS 


ENTREPRENEURS 
Construction de tout genre 
Plan et devis fournis sur demande 


Téléphone Main 4998 - : 
55, RUE MASSON, SAINT-BONIFAC 
Tél. Main 4998 ST-SONIFACE 


EE € 


CONFISERIE FOCH 


Fruits, bonbons “home made”, cigares, 


éjè, op! Mai 


| 
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| 


ere 


RE de 
mme tee dan l 
_Weñt pas tout lé mat qu'ils veulent. “ 
h “C'est wrai, ÎL entré cependant dans les secrets d2 la. Providence de 


Dieu de laisser une très large nu es Ma Re LA Les Phoratens, Pay 
Der RE Din, dep Pine. Le lui, Re 


CUT De de RL NAS A 
ht dans l'Ouest canâdien out éntiér, sous le couvert de mots, poipeux, 
C'est lé rotütr ait faganismé. que l’on effectue par la destruction &: d'idée 
£hrétienne l'école, dens la famille: ét das la société. On he peut as- 
sister A'uetté victoire de l'esprit d'emreur sur la-vérité sans sentir lé froid 


pp Fe coeur; car C'ést ne meriace cônsidérable pour l'avenir. sf ed Le a donné ca cetle }sari 
- Cêtre » je ne ppis le cacher, enveloppe mon âme d'un de tx création, Dai. fi. À [#. 


manteau de p en cet anniversaire béni, et je sens le besoin de dire 
avec l'auteur inspiré: ‘Ton oeuvre dans le cours des siècles, fais la re: 
vivre; fais la reconnaître, O Seigneur’. 

Ç "En nous dépensant à cette péuvré d'importance capitale, nous s0in- 
mes fon Seulement d'accord svéc la foi en la divinité du Christ et de sa 
doctrine, mais nous sommes d'accord avèc. des protestants bien poses 
qui.ont horreur de l'étroitesse et du fanatisme. 

“N'est-ce pas un protestant, lé duc d'Argyle, qui prononsait à la 
tribunede la.chambre des Lords en, 1891, à propos. des affaires austra- 
. fiennes, lés paroles suivantes: ‘Les catholiques ont à l'insigne tonneur 


d'être les seuls à sé refusér d'abattre, dans leurs écoles, l'étèrnel étendard ü 
de la conscience. Je crois que cette résistance de la part des catholiques | 
iomaïgg ‘pourra devenir le germe d'une puissante” réaetion contre |E 


la pure -Sééulärisation, contre ce que j'oserai appeler le vrai. paganisme de 
l'éducätién-dans @ colonie’. PH eau © KR A 
.,..:Les saines idées en matière d'éducation se rencontrent. ‘ N'avez- 
vous pas dit dans votre adresse, Monsieur le Maire: ‘Nous voulons. êtré 
Aoujouts les soldats de l'idée chrétienne, et portéf d'une main ferme 
tet étendard qui doit flotter plus haut que tous les autres drapeaux et 
demeurer planté sur toutes les ruinés pour appeler toutes les restaura- 
tions. | “id 

Ces ruines, .les autorités civiles qui nous gouvernent y tiennent et 
elles s'emploient à lé&s éterniser. 

-‘Entre cette position et celle que nous dictent les grands éwinements 
que nous popEng ons en ce jour, il n'y a pas de réconciliation pos- 
sible. 

Verrons-nous le, triomphe de nos vues qui sont celles de tous les 
hommes véritablemént soucièux des intérêts nationaux? Nous, osons 
Vespérer sans trop y compter de notre vivant. Dans les difficu'tés in- 
hérentes à la lutte qu'il faudra livrer sur tous les terrains où l'adver- 
saire la transportera, Nous nous encouragerons par la pensée de ce qu'a 
enduré le premier évêque de Saint-Boniface, et ses successeurs après |’ 
lui pour promouvoir la vie chrétiefine dans ce'pays. Nous ne serons 
pas appelé probablement à endurer la centième partie de ce qu'ils. ont 
enduré.- Manquerions-nous dé l'esprit de foi, de la continuité dans! 
l'effort, du désintéressement dont ils nous ont laissé de si héroïques 
exemples! Daigne Dieu nous soutenir, qu'il bénissé ce second siècle de 
vie chrétienne où entre le diocèse de Saint-Boniface.” ” 

__ En ce cinqüanténaire que fête lé Manitoba, que Dieu jette un 
regard de compassion sur cette province infidèle à son caractère chrétien, 
qu'il lui fassé comprendre la vérité des paroles du prephète: “Sache 
donc et vois combien il est mauvais et amer d’avoir abandonné le Seig- 
fèur, ton Dieu”. (Jér, I, 19). 

C'est notre désir, et le souhait que nous faisons à notre province 
aimée en li fête de son cinquantenaire 


t ARTHUR, 
Arch. de Saint-Boniface. 
FN d 


—Action F rançaise. 


{S. Luke, avi. 19) {lui répondit : Cent mesurés 
; de froment. Tenez, li dit-il, 
\” En ce tem là, Jésus dit à | voilà votre billet, faites-en uf 

disci ipless. U Un rad ri- | de quatre-vingt. Le maître lou- 
she avail un économe qui fut|#. ctt économe infidèle de cé 
accusé devant lui d'avoir dis-|qu'il avaihagi en homme iniel- 
sipé son bien. Il le fit venir et ligent ; car les enfants du siè 


d at satends |<e sont plüs habiles dans la 
Ti Er Me qu tRE conduite de leurs affaires que 


éompte de votre administra- | les enfants de lumière. Et moi, 
lion; car je ne veux plus dé- |#jouta Jésus, je vous dis aussi: 
vous gouverniez DT. les richesses d'ini- 


mon b LP Alors l'éconone dit | quité 
em lui-même : Que ferai-je, | 2fin que, quand vous viendrez 


np maitre : m'ôte |à Jnanquer, ils vous reçoiyent 
fa ainsi tfon de son | © les demeures. éternelles. 


Je ne suis cultiver la terre, et 


on honte : de mendier. 
e sâis ce que - je ferai, afin 
ue, quand on m'aura privé ivorce 
 m mon emploi, je trouve des 
gens qui me reçoivent chez 
. EUX. fit done venir l’un a-| Nous dédions ne or 
blessk 


rès l'autre tous les débiteurs 

e soh maitre, et il dit au pre- 

mier : Que devez-voüs à mon | prit : 

maître? Cent barils. d'huile, | prétét 
n écono 


€8- 
æ = 


à nt dé dreser un acte de 
divorce et dé rt Lt 
Jésus leurs ré, 


vous gagnèr des amis, } 


x: aux pers ras dei Pp.7e 
peuple pes de nonDeal 
a dé 


lui, él, süivaMt fa 
fuine, Jésus Le ue 


D M à 
e Ha son 


Nr Ils 


à cause de la ureté de 


homme et une fémine, À à 
re eee À l'homme Le 
père-et sa mere 4 
chera à sa fene 
doué 6 feron " 
ue LÉ em À n bic PA 
ce que Dieu a 
Lorsqu'ils tureni üans tàl© 
ésaison, ses- disciples . l'inter- 
rogérent encore sur ce sujet, 
ét il leur dit,:(( Gate 
épudie sa femme et en 
et-ün udulté-|{} 


i son| 
;aütre, 


- Voilà la loi dé 
les mes n’ont pas le ge 
port. Évrmr uand 
es tribunäux  prononcent 
le divorce légal et accordent 
la permision de se remarier, 
ils prononcent une vaine fer- 
inulé‘ qui n'a aucune valeur 
devant la cohscience du 
êbrétièn. L'hornme ne peut pus! 
sé r ce. qué Dieu a uni 
Eglise permet, il eu vrai, 
dans certains cas exception- 
ñelleinènt graves, la para- 


p’autorise jamais l'un = T'au- 
F des époux séparés à 


à uñ nouveau 
Cette loi -iñfflexible,. 1 


eut faire annuler le maria-| à 
de de son frère Jéroiñe, Île 
bape Pie VII répond à l'em- 
bereur: Il ne Nous est pas 
permis de porter. un jugement 
en . opposition avec les lois 
de l'Église, et Nous né pour- 
tions, sans Îles violer, décrèter 
l’invälidité d’une union qué, 
selon” la parole de Dieu, au- 
cun pouvoir humain he peut 
rompre. 

Le mariage est donc un 
lien de fer qu'aucune force 
ici-bas ne peït brisèr. Les au- 
tres contrais peuvent être lé- 
gitimement dissous, Île con- 
trat matrimonial ne l’est que 
par la mort. Ce que Dieu a 
uni, que l'homme ne le sé- 

re pas. 

C'est ce qué tendent cepen- 
dant nos législateurs, ‘ans 
le moindre - égard. pour les|y 

roits de Dieu. Orfles lois de 

ieu sont si sages, qu'on he 
les viole pas impunément; la 
unition découle de leur vio 
ation, comme le ruisseau de: 
sa source. 
L'indissolubilité äu  raria- 


trict, 


re. 


ieu, ést uné digue contre 
es caprices a 


dire se APS ie 


Pour la commodité les Lec-HHI 
tion d'habitation, mais , elle | Pour L L 


jee ure exacte du gs et. def 


le Township 28 Rang 3° W; la 
moitié Ouest‘än 23 ran Ÿ Les 


Sn CE: nr pour le Mai- 
Mr. D. Torbiae, g marchand 


Dane” “cu 


Fr s 


" due RATE 


La Liberté, voici |}ff 


pue ex-1 1 


a. toujours roclamée et T ei 
athée. Quand Napoléon EVE md Fe an de ba 
5.30 du NA Sleep ée à 
Valley à 855 du soir. ;.: 
Pour. l'élection fav cas 
le bureau de un était da 


le magasin de He 
+R von à à cha 1 à tre 


sultat fut: 
voix; "M. dE" 
Mabb: 8 voix; : 

A ee cétté élection pote 
on se p ait pour ec- 
tion me — ro 
le 5 juillet ent . Notre Dis- 


ia eu lieu 


le No. 4, coïäprend tout 


oblartield: Mr. A 
dernier de de. wood; 


k, fermier, 


de Re pour le conseil- 


ler: Mr. LS oh 
Valley et Mr. 
Sharpwood. 

Le bureau de Les était dans 
la fu de bar Y: AL 3 
> » }aot; nt en € À à 
, telle que proclamée qar Boutellier de si 8 


celet dé Braod- 
L. -Stanéell de 


mi 


e. 
Isous la pression form dable poste du Mai ants et d 
[qui s'exerce, la fente ete ru s'é-3 nard 30. voix; 
lp r. Ses rebords_s'effritent,128 voix, Mr. 


ientôt tout cède: le flot 
|Précipi ite ses eaux vagabondes, 
entraînant l'obstacle qüi jüs- 
qu’alors l'avait tenu prison- 
hier. 

Dans certains pays, des legis- 
lateurs imprévoyants ou mal 
| ape mg ue ont ouvert, à la 
passion rene la, porte du 


voix. 


ace 


AE te 


+ RE 


er < r. 
voix, 


» Mr, Louis Cheze se préparé 
batir un_botel au village, à 


. Dtoek, du : 


été; Mr L. use. 


vaux de 


a te 
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des ph 
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Vaux pôutréé vous Proburéf bijoux, vâses ên célètal, eh érgènt, 
t. : bégues,. épingles et montres en or où autre rhétai 
Nous faisons. réparations de tout genre. — Satisfaction assurée 


vivaht anne con con Mariage. Brou ad ali Le = 


fat ra 


a dE pe des maladies d mons, du 
: pes Je s béni uiérines, de a + eg Lo et nerveuses, 7 femmes, 


Me Cor CR du Collège Royal des Médecins de Londres, Angleterre, 
2 voix; pour le pos h Vienné, Prague, à la Clinique Royale et aux hôpitaux de Berlin est le 
et le coeur de -eet 


P'OPERATION est tout à es qi ya de 
- es meilicure et le pl Li notre Pharmacie composé lui-même 
fm à Mini Era : salles sont spacieuses bien w 


med >: 


| See 


D des rues Salter 
eg 9-12; 2.6 T9. Dimanéhe: 912; 26 


es vie 


docteur Gérzaäbek, membre du Collège Royal de Chirur ei ms d'Angleterre, l- 


lééerveau, l'âme 
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n'est pas donné à tout le 
de de parvenir à l'âge de 


ans, $ans avoir été incom- 


e ler. juillet. 
Les funérailles eurent lieu le 
8 courant à 10 heures au mi- 
lieu d'un grand concours de 
rents et d'amis. 
ous offrons nos plus sincè- 
res, condoléances à la famille 
de la regreltée, défunté. 
‘Aù moment où nous écrivons 
ées lignes, tout le monde chez 
nous et autour de nous sou- 
Pire après la pluie. Jusqu'à 


nt la récolte promettait 
aucoup, mais si la pluie dé- 
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d'estime et d'affectueux sou- 
venir. La paroisse de LaBro- 
querie avait tenu aussi à ex- 
primer ses voeux. Un des invi- 


toyens de NE M. le 
ndit 
. Jou- 
bert des voeux qu'il avait faits 


Cüré Giroux qui, 
aux adresses, édite à 


L'après-midi fut consacré 
aux amusements ct ceux qui 
y ont pris part savent si on s’y 
esl bien amusé. Les chants 
ont provoqué des rires et des 
applaudissements jusqu’au pe- 
tites heures du lendemain. 
Merci aux organisateurs M.M. 
Joubert et Carrière. Merçi aux 
dames qui ont tant contribué 
par leurs délicats services et 
au revoir à tous, à la même 
lace, et autour des mêmes 
Jubilaires le 15 juin 1930. 
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Brayard qui nous oblige à vo- 
tre contre notre opinion. Mais 
il.est bien évident que beaû- 
coup d’électeurs et des meil- 
leurs tiennent à honneur de 


française, ne s'est jamais dé- 
mentie. En terminant je vote 
un abat-jour d'honneur pour 
notræ ami Brayard dont la 
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Dile Blanche . Desautels. 
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Delle Lida Landry — ler prix 
Nos cordiales félicitations 
à toutes ces jeunes élèves qui, 
ar leur travail et leur appli- 
cation ont mérité ces belles 


de Witbord Grégoire un jeu- 
ne homme de Winnipeg. Com- 
me l'accusation est assez grave 
Tajqnisky a été condamné à 
$50. d'amende et aux frais.M. 
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1seph Gamache de Laurier. 
Nos meilleurs souhaits de bon- 
heur et de prospérité. 

M. et Mme Avila St. Godard 
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énverrez une commande pour 
une märchandise inscrite dans 
ce catalogue. Nos acheteurs 
ne choississent pas les moins : 
bonnes marchandises afin de 
pouvoir vendre bas prix, mais 
ils considèrent la valeur et le 
service comme l'essentiel, 
maintenant ainsi notre répu- 
tation de maison vendant des 
marchandises de haute qualité. 
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fans une 
beurrées. Faites cu 
caroni— 


jusqu'à ce-que cela soit 
"Alscasoni eu 


autres bâtiments. 
noir, rouge où brun. 


mme 
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Le 
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de 100 différentes façons d'appréter le Macaroni. En 


Meat”—flèler du 
eat” que vous avez e. 2 
vrez die persil tranché. 


Minced 
svec du a Chauffez très bien. 


ur 
ire lentem 


z 
bouillon de scupe. 
Maïaroni su beurre de 


Ajoute 


caroni et couvrez. Cuisez lentement au four durant 45 

ndez dessus trois-quarts de tasse de routes beur- 
À ez chaud. : 

paghetti au blé d'Inde—Mettez dans une casserole 
niternatiis du blé d'Inde, du spaghetti bouilli, du sel, 
des petits morceaux de beurre ou d'oléo. 
fait d'un oeuf battu et d'un tasse et demie de lai chaud. 

aites cuire lentement à feu modéré 

ferme. 
1 chopine de macaroni boulli; 1 tasse 
sauce blanche claire, se, poire 1 tasse Le fromage rapé. 
posez le fromage et macaroni par rang, humectez 
Couvrez de croutes beurrées. 
“er jusqu'à ce qui'il soit chaud et bruni, 


Macaroni au fromage et au flan—%4 paquet 
cuillerée à thé de sel 
rées à soupe de fromage 
râpé; 4 cuillerées à soupe de beurre; 1 cho- 
2 oeufs.—Plaçez le macaroni 


blanche. 


de macaroni bouilli ; 
et de poivre; 6 cuîlle: 


pine de lait; 
lans une casserole. 


_.PEINT 
POUR GRANGES ET CLOTURES 


Une excellente peiuture convenant particülière- 
ment. pour les granges, les clôtures, les garages et 
Elle est économique et durable 


Le demi gallon Spécial. $1.85 
. Le gallon Spécial $3.50 


| 


j 


5 


F3 


É 
: 


ge 
; 
8 


5 


»= 


à 


! 


{ 


i 


8 
& 
32 


: 
à 
< 


“ 
x 


£ 
© 
s 


du macaroni et ajoutez-le à n'im- 
Cuire jusqu'à ce qu'il deyienne mou. 


X tasses de macaroni 
Chauffez deux tasses de lait dans 


chevaux devrait encourager 
les moyens, l'élevage de ces types 
Chevaux et il est très probable que 
pendant plusieurs années encore, la 


Posez dessus le fromage 
râpé Mélez les oeufs battus, le sel, le poi- 
sre et le lait chaud. J 
Cuisez une demi-heure. 


etez dessus le macaro- 
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pays : beshcoup profité 
pays n'ont pas ° 

déficit européen à Cause du tarif 
vessif de transport par terre et 
mer, du fait que les nations euro- 
péennes n'étaient prêtes à 

qu'à crédit, qué les pays européens 
ne voulent pas laisser d'autres 
vaux que les chevaux hongres 
nétrer sur leur territoire et 
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Cours fourni par le Comptoir Agricole 


LUNDI, LE 12 JUILLET 


Nord 
Nord déchargé....,...... 
-Spéelal…, 411 
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j See 1.16 
ORGE 
80: W. sun #1.70 
CM: ln rise 1.40 
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LIN 
. C. W. décharge. $3.85 
GW. hisser 391 
ç- We aie ceseeucc 3.36% 
PT PT PP PET CP RTE TT 385 
SEIGLE ‘ 
Be: a: dress $2.15 
“Déchargé” veut d 
tévateur terminus à Fert William et 
Port Arthur. ,* 


LUNDI, LE 12 JUILLET, 
A PT 
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voit causé li géné- 
ale de l'estomac. : Conduit à] 
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Erdest Clark, officier de. po- +4 


ÿ rue King, Kingston, Ont.,|. 


, je souffris de nervo-| 
insomnie. _-J'attribuais cel sel 
surmenage. J'avais de fréquents | == 
, des douleurs névral- 
giques ainsi que des nerfs et. des 
muscles. Je souffrais d'indigestion, 
de courté haleine et fatiguais facile- 
Je commençai un traitement 
au Dr, Chase's Nerve Food et tous 
ces fymptômes ont disparu avec 
l'usäge de sept boîtes de ce remèdé. 
Je me sens maintenant cent fois 
mieux qu'autrefois et je dois donner 
crédit de ma bonne santé au Dr 
Chase's Nerve Food”. 


Le Dr: Chase's Nerve Food, 50 
sous-la boîte, 6 pour $2,75.. Chez 
tous les marchands ou Edmanson, 
Bates & Co. Ltd. Toronto. 


si 


ès 
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vite l'infection ‘générale du 
qui.amena fatalement 


La sépulture eut lieu le 26 
juin. Le cerceuit était 
ar messieurs J. 


n et G. Hudon. 


l’abbé Pannetier, curé 
bé Lalonde curé de. SaintLa- 
zare et ami personnel de la 
famille ftait revenu spéciale- 
ment de St. Bonif 
sister aux funñérailles. Immé- 

diatement avant la levée du 


basse pour le défunt, et 
lasmesse d’entertément il don- 


M. Gagnon laisse pour le 
5 |pleurer.une épouse, 6 enfants, 
50|et de nombreux 
Üne de-ses soeurs 
se de, l'Hotel Diéu de Qu 
Un bon nombre d'amis 
de Rocanville ét de 
avaient tenu à montrer par 
résence l'estime dans 
laquelle ils tenaient le défunt. 
De fait. M. Gagnon emporte 
dans] a tombe Flaffection de 
: [tous ceux qui Font connu. 
En toute occasion 
toujours montré un chrétien 
exemplaire, sincèrement 
voué à la cause catholique, 
mais y mettant toujours vette 
réserve et cette discrétion qui 
étaient la marque de la pro- 
fonde humilité. Il fut à pro- 
rement parler, le fondateur 
e la Mission de Sainte-Marthe 
Après avoir donné 20 acres 
ur le terrain de l'église, il 
alla trouver Mgr. Langevin et 
ottent ,.. sur ce terrain on 
bâtit une petite chapelle 
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La région de Jasmin est ne 
us fertiles de Ta Saskat- 
chewan et celui qui voudrai 
s'en convaincre n’a qu'à ven 
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bonnes que 
a plus belle des mois- 
a désormais un pré- 
dent et on y travaille 
activement à 


résultats déjà 
promettent un 
membres du 
sial, en hommes intelligents, 
ont acheté 232 acres autour 
de la station/ ét ce beau ter- 
rain est à vendre par acre à 
ceux qui voudraient s'établir 
ge. près de l'église 
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Les aïrtérents 
sont succeues ,ci n’ont eu qu’à 
se louer de lui. Avant que le 
presbytere fut bâti la’ demeu- 
re du prêtre et il disait volon- 
lui la visue d'un prêtre était 
la visite a‘un ange. 
Ses conseils étaient toujours 
bien ecceuillis:ceux qui lesont 
n'ont eu qu’à s'én louer. 

Et maintenant il repose en 
paix à l'ombre de la grande 


rêtres qui se 


Cinq gran 


Les terres non améliorées se 
vendent de #18.00 à 820.00 de 
l'acre, un huitième comptant 
et le reste en 
- annuels avec intérêt de 6 % 

On peut aussi se procurer 
es en rapport 


u’il passait dans 
a lui-même don- 
né à l’église, et l’église én bon- 
ne mére le lui a redonné de 
ouveaur.' Souhaitons pour ter- 
Miner cétte déja tro 
correspondance que 
exemples qu'il a laissés lui 
suscitent de nombreux imita- 


s' aVantageux. 
tes tes térres fl 
a'suüffisamment de bois pour 

de la ferme et on trou- 
e l'eau, à peu 
tout, 20 ou 25 pieds. 
20e ques endroits on rencontre 
quelques pierres il n’y. en 4 nul- 
le:part pour gêner et retarder 


Sur presque toù 


233, avenue Taché 
morts, et prions pour lui. | 
0-2 — 

Jasmin est la tième sta-| LA VALEUR DE L’EX- 

we Melville sur la li-  PERIENCE 
ncipa du Grand Tronc 
que de--Winni 
Prince Rupert (B.C,). 
te courrier de l'est et de l’ou- 
est tous les matins, et la staä- 
tion possède deux élévateurs. 
Pour l'amour de notre foi 
et de. notre belle langue fran- 
çaise, groupons-nous; c’est un 
dè plus puissants moyens 
pour faire respecter nos droits 
Ces renseignements ne tront 


Napoléon a dit: “I} faut plu- 
sieurs campagnes pa 
un soldat”. Paroles pleines de 
sagesse. Pour fa 
ce soit bien, il faut de l'expé- 
rience. Il faut donc des annéés 
pour préparer un excellent re- 
L'Elixir Américain de 
Vin Amer de Triner qui pos- 
sède aujourd'hui , 
tion d'être le meilleur remède 
contre la constipation, l'inap- 
pétence, les maux de tête, les 
gaz et autres affections dé l’es- 
tomac est le produit de tren- 
te années d’ex 
bi nombre d'épreuves, a tou- 
ours réussi et aidé des mil- 
ions de patients. Tous ceux 


jre quoi que 


322, RUE MAIN 


Bureaux: Main 7318 


privilège de pouvoir se procu- 
rer de bonnes terres à des con- 
ditions avant 


Fasef tons 
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pour toute autre occasion 
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Non. mousseux: De 
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_ Ale ‘et Stout 


. de Montréal, 


Bière légère êt rafraichissante. Qualité sans 


Cigares Celestina Havana : 
deurs différentes pour 
Chez votre fournisseur où 


Cie RICHARD-BELIVEAU 


Etablie en 1880 


Afin de mieux servir la population de Saint-Boniface et de Not;,: 
wood, nous agrandissons notre. magasin et l'améliorons, +" . 


Venez nous voir. Nous n'avons que mieux et plus que jamais 2 À 


The Norwood Drug 


Ferg & Fairweather 


Le 


QUALITE ET PROMPT SERVICE 


Téléphone Main 2730! 


CAISSE D'EPA 


pargnes et recevons des dépôts retirables par thèques, avéc 
| au taux de 4%, sur la batance minimum de chaque méis, 


| La COMPAGNIE FONCIERE de MANITOBA, Ltd 
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COUVERTURES-EN TOLE ET 


:Alé et Stout 
La bière des families—Hyg 
que nutritive, agrésble * 


L'égule des” meilleures 


Chez votre fournisseur üù 


Cie Richard Belir 


-330 rue Main. 


votre choix, . jl 


Company. 


RGN 


WINNIPEG, MAN. . 
M-J.-A-M. de la GICLAIS, Directeur-gérant 


— TELEPHONES — Résidence: Mai 
CAGIER POSTAL -179 é 


J.-A. CHARETTE 
ST-BONIFACE, MAN. 


IPLOMBERIE POUR LA VILLE ET, LA CAMPAGNE Vire 
CHAUFFAGE À EAU CHAUDE, VAPEUR, AIR CHAUD = :: 


versibles. Exesllente vs 


BE MESSE mn matin 0; te, déctèur 
‘:Matr on. à. déssis paysages. | : Chapeatix de paille. Un € groupe cmsttidatihe Mocgeet bien faible. 
ts V: 
EL 48e Re RE SU F7. Spécial 
oh À JUPES 
Chemises 4 on wpéciaie 
: "chuis btañcçhies à <çois J ou à rayures de , 


upes en blanche unie 
AT. en DA à vas. 


Cm d'excürsions. Räyiüres de tantaisie, 


men Rés. SLT encole 34 134 à 
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"POUR HOMMES 
Bottines étganteb por honimes qui cherchant une bottine très 

* àla mer Aie et en même cohvéhable au piéd.\ La bottine que nous 
chbas à un prix Fort réduit, est la meilleure que nous véh: 

‘et és cuirs sont acajou, noir mat. Forme anglaise pointue, 


ou mg à bout relevé. Rég, $15.00. Grandenrs: 5, $10 95 
POUR GARCONS 


à T1 Spécial tone 
RIRE Bottines bien -Sotidek en cuir bok. Forme à lacets. 
a: Poitures: 1 à 6. : 

- Mpécial 


Rég. $6 


= $3.79 
POUR DAMES ET JEUNES FILLE 


Éscarpins avec une cdérroie, Talons bas. Pointures: 
ms nu f'asans rs la 
paire . 


Ta. N 1184 


"10 livres de sucre pour $2.25 avec 
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Rayon d’ 


gere À 


Cnrver su et 


passer inapérçue. 
cuir, Le jaune, 
8% à 6. . Spécial, la paire _ 


cuir où éht éaoutchouc. 


Rég. 9275. Spécial … 


épiceries. 


10 robes seulemért en volle de - belle qualité. | : 
Modèles exclusifs. 


Piste r la Saison actuelle. ne Mesa: 
16.00, Prix de vente 


Robes. en igdiéére, Divérs dessins. 
deurs: 2 à 6 ans. 
. Spéciai 


BAë POUR DAMES 


Fotabares 8% 10%. Lo 76c. 


POUR DAMES. TRES SPECIAL 


Voici une occassiôn qiu'ôn ne pent pas isser 
Souliers, éscarpins, Oxfords, en 
soüliers blancs. Pointuresi 


POUR FILLETTES 


Bottines ou sandüles romäineés en canevas 
pins lé 11 à 2. 


POUR PETITES rl 


{ : A : 
Escarpins à 1 courroie. En ‘ébir vefnis, ‘cuir noir mat ou en 


Pendant ces trois jours séulerneñt nous ‘Aécordons /uné réduction 
de 10% sur tous nos souliers Oxfords et nos eécarpins pour dames, - 


ROBES 


nce_et elle Un Pen qe 


le était édifiante de 
La sorte de robe n 


LUS 


ne neteanémenen mt titine ts 


ed 


Gran- 


même. Alors Jésus, Jésus; qu'elle 
avait si-souvent, rèçu, vint poûr l'ac- 
compagner au dernier passage. En] 
voyant lé pain des Forts, ellé éleva 
les mains et ses ets se fixè 
$ur . l'Hostie. . pa 
après qu'elle eût tm le prêtre 
récita les prières des agonisants, 
courtes oraisons  jaculatoirés 
furent ensuite dites près d'elle, elle 
s’afforçait de les répéter. : L'invoea- 
tion: “Jésüs, Marie, Joseph, faites 
que je meure paisiblement en votre 
sainte compagnie”; 
répeta le plus souvent à ses derniers 


1e: EU 


X, 


pere" En Lislé fin de qua- 
, bleu?imarimé et gris. 


- 48e. 


mdémrhoyhenhren be 


_$1.00 


\ moments et la dernière qu'elle. dit 
blanc. Sémelieh en elle-même, Vers les 2 heures 14 
sans agonie, sans inqui aucune, 


$1.89 


elle rendit sa. bellè âme à son 
Créateur, R. L..P:.Son époux..êt 
ses enfants éplorés entouraient le 
lit funèbre. Seuls. manquaient son 
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Font. L fils; Mr 1’Abbé. Moquin, sous-diacre |} 
ke sa pete -$2.29 au arriva quelques heures après «| 
sa fille Rév: Sr St Isidore Mis. | 
” AVIS IMPORTANT AUX DAMES sionaire Qbiate de Marie Immaculée 


de Cross-Lake. : Plusieurs Dames de 
Ste Anhe étaient aussi présentes. 
Mme. Narcisse Moquin était une 
personne dévouée une âme de sactri- 
fices. Pour ga famille, pour la Gon- 
grégation d 
elle appartenait, pour la paroisse, 
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! Fruits conservés É Mnéaroni ou vermicéller— : elle ftait un modèle de la mère, de }* 

M ; | des à PAR in Et Le De D do ess — os la mère, de Ja femme chrétienne. : 

: tout achat d piceries qe $3.00. 2 “ crrtetà QU — re red Frame e. _d'ex te qualité ET Æ La regrettée défunte laisse pour 
Pas de farine. Prusse blémre CT la boite 27e me el Vraie extra. “Spécial, nu MA PASS 0 eu pee ans, 
Yoinates donner yéen— ÿ Oeufn frais—La doûzai : 4e . à » SD $6s 
ér-—-gèçes nm et SR TE PU PAie — rio maraurise Re, RTS Ps dre 3e autres fils, Adélard, Ephrem Fré.|| 
Pots conhértés—La boite molrontee à RES ES ia We 13 Soindous pour Livres Dour déric, Alexandre ét ‘ Joseph tous 
SRE RU TN boss. boites. - LS SON MGR TR ÆFruits et légumes CN fermiers" à St Joseph; Révérende 
Pèven nu tard “Libby®,— La grosse boite 18e [mines RTE Hpecut. deux belles pourt 25! pommes dé tablé-Spéeiil, là livre + Sr. St Isidore, Mélle- ne, ménà- 
téuee nuit temaite—De Monte. La boite, spé meer = scrasr-Dollante. 2 boites pour 35e Gros “ait je RENTE rt garer 0e À 4e gère de Mr le Curé de Wilcox, Sask., 

éd : | Lait coment ici Dent” Susci livres pour. x ‘ Mme W. St. Vincent et Melle Rosa 
Gold, Seal”. Spécial, la boite 35e SAR. . 

y Pique Le à. ren. Bud Smene pmuinen Ratre.…. pte lai; .2 CNET Lu fa de Ote :Aung:tt tete 
iandes conservées Coraianes K al, 8 bôités pour _ 35e ‘Sons le la ét 1 cuisine | le paroïëse s'effortèrent de proiver 

; " sen “rémèdo. mature) 2 vage leur. estime r Mme Moqüin et 

e Mochis an hotes naié—La grosse boîte 28e |" Constipation Épécial (à boite, Savons “lool CrownLa: boite de. 5 ror- pou °q 
Béeut-shjé ou rot. Boite de % livre 25e! #Freimo"—{Un gènre de ain of ", pour | :éeaux . e leur sympathie à la famille si 

e de 1 livre : 45e le ‘d*jeuner., Spécial, le paquet 13e1N “dira Der breciai, boîte {à S éprouvée en se rendant en grand 
Boeuf tranché Spécial, le verre 0e tit quer , 
Huitres ponséryées. La petite boite Me Farinés. p rc cri ver MS À D se la Hotte 3be nombre pour prier près du corps 
La .gronse bofté à , de la défunte et surtout par la nom- 
Anumes rene paffié boite Sac de 24 liyres 


Bac de 49 livres 


Madtuété réuneérvé la boite des livre Sac de 98 livres : 
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Le 22 juin, quoiqu'elle ne-se sèdi- 
{tait pas bien, elle se leva conme 
d'habitude, mais peu après, elle dt 
- | forcément se mettre au lit. Le led 
dentain, le médecin fut appelé. ul 
,ine constata rien de bien grave; il 
visita la malade tous les jours. : Le 
Vendredi 25 juin, une inflammation 
de poumons se déclara. Tous lés 
soins lui furent prodigués, de la 
part du docteur, qui désormais viût 
Plusieurs fois par joür, et de la part 
de ses enfarits accourus dès le corh-: 
Mencément. de la maladie, Deux 
d'enyg eux ne purent. venir: 
l'Abbé. : Ovile Moquin au Grand 


SR 


LA MAISON BLANCH 


La famille doude de 


rapier à Me l'Abbé mate ln nèr 


toujours oublieuse d'élle même, 
oppôsa, ne voulant pas priver 


garçon dés vacances qu'il devait 
prendre chez ses autres parents en 
Bas-Canada et aux Etats Unis, avant 
de revenir au Manitoba, Le samedi, 


26 juin, sans que la malade 


doutfât la famille, le fitmandet de 
au Manitoba. 
Avec certain retard dans les trairis, 


venir directement 
le cher enfant arriva trop 


ces, Mme. M 
Pos 
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breuse assistance aux funérailles. 
Un service de ire classe fut 
Æbanté vendredi, 2 juillet, A 9 h 
V2 Mr le Curé aecompâgné/dé 2 aco: 
lytes et précédé dés Dames de Sté 


tr le sic +06 100 
ASS 


SAINT-BONIFACE * 


la maison mortuaire pour faire la 
lévée du corps. Les porteurs 
étaient ses cinq fils et. Mr William 


Re | S4 Vincent son gen ‘De retour. 
Dieu lui demanda ce’ sacrifice ainisi rage la à mmença. Etlé 
que celui de se pas le revoir ici-bas. | fu ame l'Abbé 

s'y | Ëlle se résigia pleifement, à ‘la’ Ste | Joseph Bellavane r l'Abôé Bruw 


son | Volonté du bon Maire Le sagrifibe 
demandé à l'enfant ne fut pas moins 


pénible, 


Le dimanche malin, 27 juin, la 
chère malade reçut là sainte com. 
munion avec 


net récemment pop faisait l'of- 


Moquin,_fils de la défunte, celui de 


Pilule végétale. seulément-—Æes 
Ÿ » Pilules  Végétales de : Parmeléé 
contiennent surtout du mandragoré 
et-du pissenlit, un: sédatif et-un pur: 
gatif; mais n'offrant aucun an 
Ces pilules hettoient èt 


pour 


nn. Loue. 


apr, LA 4 


est celle qu'elle À! 


eVête Anne à arvisse (l 


Anne, bannière ‘en tête, sé rendit à: 


fice de diacre et Mr l'Abbé Ovia.| 


EL un excellent effet sur les sé. 
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suggérées où qu'élle disait :d’éfle- M. Laurent 
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Ehfin la geule” as ‘ve 
lière di eollège-de St-Bonife- 
cer des couvents de. Saint-Nor- 


bert et de gen tir 

hous ést âtrivée toute joÿétée 

r, laporter da joie aux pates 
as- el PA dattère aux ox, 

Mme a. 


svésrictihinsiéténpliés 
Soulagement contre là souffrance 

Celui dont ln vie devient une misère 
de hr à het 
indigéstion et quii 

l'essai des Pilules V de ue 

melee ne sait pas combien 

ment-1l-péut se 1ibéreb de 08) mal. 

See hard 
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fices 
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Blouses pour les fillettes” tique. En attendant l'arivée du bon 3 out failli Elles ‘shit 14 | 
blouses “May” d'excelience qualité Blanc ini Dieu, elle récita, distinctement.et| M. je curé Pannetier de Sle- |d'une- longue et patiente. 
Qu: gun) 00 cours. - Grapdpurfi. 6 à If an avec un accent Qui partait di-coeur | Marthe, pe était. en visite | mous les offrons avec es 
Rée. 52.50 l'acte de:contrition et, quelques aû- bière. ces jours der- 
Po ET. tes: VOUSECHP | | | +: : < mie éonimé l'un des plus sûrs Corfoetifs 
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Poules en ‘sénne condition ee 
Cogs ëh boñné condition 
du-printemps. En bonne . censition… 
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Vieux eñnarés 


pie TES 


à à 21m + 

Prix F.04. Winhipez. Hons pour quinsé joie à 

S: vous Rage à dé cal à æelgire vole ( re ane nods,.. 
r: et pus us ent d 


iiré le nombri 1jes LL avez h, ‘ex 
verrons imm une de ces caisse 
Nous renibr ein th sincèrement nos “expearuré dr nov ont 
cordé Jeur clientèle depuis l'ouverture de noôtré \erèmérie. a f 
nous ont doriné teur ‘clièntèle, lis nous ônt Ausai recomia 
voisins. Céld'pfoùve du'ils sont satisfäits de nos procédés. 
sont toujours lé’ plus hauts, noûa fois. Ja Atauis Méritée, | 
Deal nie s nous voulons plus on. 
Si. vous lisez celte ahnorlcé et que vous né noûs dfes pas enco 
de crème, füites ün.és$al ét vous aurés lu preuvé ans es Pros 
sont raies. Éxpédiéns-nous votre prothgin bidon üe ‘cr fs 
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1 Happy Fariner. 4. | 

1 10-20 

1 herr and wheel drive. 

1 20 HP. INC. 

À 15-80 Fajrbanks. 

1 25 HP, Titan. 
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MEADOW*PORTAGE 
i-} Le correspondant de La Li-} ; 

sons; mais nou nous devohs de ne |berté à Meadow Portage souf-, | 

r.|fre d’une télle… paresse ces 

jet |tem que le correspondant 

.|de la place: e Libreville, 

s'esi cri ObMgé - ner dé 


de 


aux plus forts debaters de 
n, quand il s° 
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à Le premier bureau 4 e du goùvernèm Maxitobs établi par égisiature du 
Manitobe-soux l'empire di Fr sEvings Act de 1920 est MAlaLRnt LE UN F gp 


Fess 


11-872 rue Main Winni 
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| chemi 
continental National ; il s’y Û 
était distingué par une puis-|Dans les grandes villes.on à relevé 
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in- argumentation, une le nombre des morts par mille en- nôs Pre à Merci, la leçon , LRU 5 me cs fr: ” Selkiri. na Pape ’ l 
“duestion [fai NA qu'au Canada, |profitera et” l'avénir fous fe- Les dépôts faits à ce bureau et À dantrereuvane par là gouvernement, du Manitoba, sont, ; 
rons_ pote" Porrespondance, _ Absolyment garantis par la Province du Manitoba -." 

cngir. se PAU par avoir une miellieure’ garanties Cols vaut une obligation du gouvernement 


L'argent gardé ‘chez vous peut être volé o rent déposé aux A EE YA 


par jJe-passé.à payer taxe ri 4 3 
ou di Role point dencpomine, | M suis à sut | 
Rs «: MO. Dupas a de donf NT UE 
as Ta res D rti, quand, au cours de nouveau et. déjà. les chemins mers aider des joe, de ei est 
Mere à pelusions Fra ei la session de 1914, le gouver- romis sont (ous ouverts. a + . mé eut, 


erci à notre conseiller qui'a 
su comprendre nos bésoins et 
y répondre au-delà de nos es- 
pérances. ” ° 


mi 


Venez au bureau et 27." 
vous serez toujours À 
Ÿ As d'Epargne de proies du Mon 


venus Demandes notre pompe envoyé gratuite 


“AFFAIRES DE BANQUE PAR LA POSTE" 
Lés Canadiens français des villes | figuraient il y a.trois ans. A y . Ets re 
perdent donc près d'un cinquième de d'autres qui ont voulu sè fai- AIDEZ VOTRE PROVINCE ET AIDEZ:VOUS VOUS-MEMES. < 
leurs petits enfants. Dans tout le|re inscrire à temps, on a op- PAR EE CAR “ : LA 
Canada il meurt, chaque année, 10,-[Posé un .refus.en prétéxtant 
500 nouveauxnés: une bonne moitié RNA à CE D DEN 


KE. Lg ; nement proposa de faire au 
, 2 Ce Pot as un tribun po-|\, Mans de fortes a- 

Palaire, vien, EE vances pécuniaires en retour 

salités mat À, _. es rs de quoi le Canada devait de- 
ts. Ce jeune Loos ue il. venir l'associé de Mackenzie! 
‘lait tent: jl A: À d'u “ [et Mann et mettre virtuelle- 
d'a auto une|ment le Nord-Canadien sous 

+; ue A te, il avait un|sunestre. Le débat fut lon 
nes res quautour del acharné. MM. Nikle et Ben- 
disait dans les i Frs inisté 
d'eu:le sditeltt lie “ares nett, deux députés ministé- 


a : riels renseignés sur la ques- 
sera le fourreau.” Il a déjoué|ij5n des chemins de fr et 


ces prédictions pessimistes; et,| doués, le premier, d’un esprit 


on gr que jamais à la 
, était encore au t tenace, subtil et argumenta- 
+ pm survint la dissolution teur, le second d’une longue 
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La majorité de la population 
Les statistiques pour la ville|de Meadow Portage a été 0- 
d'Ottawa -sont incertaines, mais cel bligée cetle année de s’abste- 
qu'on en sait place cette ville parmi|nir de ‘voter aux dernières .é- 
les dernières, probablement entre |lections. Beaucoup ont été 
Québec et Montréal. rayés des listes où leurs noms 


ee" 


. pratique de la législation fer- sonne 

die a Luilet qi arc Le et d’une volubilité sont des nôtres. x y 
d MES M -mre 99-!sans égale, prirent parti con-| La raison de cette perte ‘alar- 
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